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SAISON 1924 
 

LA VERSION HELVÉTIQUE DES CHARIOTS DE FEU 

 
 Au cœur des Années folles, l'athlétisme suisse réalise en 1924 

la plus belle saison de sa jeune histoire. La perspective des Jeux  
Olympiques de Paris n'est évidemment pas étrangère à cette embellie.   

 propose de revivre chronologiquement les principaux événements  

qui se sont déroulés lors de cette magnifique saison. Le troisième des dix-huit 
épisodes de cette saga est consacré au début de la saison 1924. 
 

LE DÉBUT DE LA SAISON 
 

La conférence du Docteur Messerli 

 

 Le lundi 17 mars 1924 à Yverdon, le Dr Francis-Marius Messerli donne 
une conférence ayant pour thème les prochains Jeux Olympiques. Le co-
fondateur du Comité Olympique Suisse (C.O.S.) en 1912, également 
secrétaire général et chef de mission suisse, dresse un rapide historique 
des Jeux Olympiques. Il fait ensuite saliver l'auditoire en évoquant les 
spécificités du stade Yves-du-Manoir à Colombes, situé au nord-ouest de 
Paris : 60000 places assises, dont 20000 dans les lignes droites et 40000 
dans les virages. Le Dr Messerli accompagnera le drapeau suisse à Paris, 
comme il l'avait déjà fait pour les Jeux d'Anvers en 1920. Enfin il 
communique une information réjouissante : le Conseil Fédéral a fait 
voter aux Chambres une allocation importante, ceci afin de faciliter aux 
Suisses la défense de nos couleurs dans la capitale française. Il s'agit, 
bien avant l'heure, d'une action ressemblant à l'Aide Sportive Suisse ! 

 

Journée nationale de course d'estafettes à Lausanne 
La saison estivale 1924 débute le 18 mai à Lausanne par la première des trois manches d'une 
compétition appelée journée nationale de course d'estafettes. En ce début du mois de mai, les 
conditions météo ont été catastrophiques, mais le soleil refait enfin sa réapparition sur le tout 
nouveau stade de Vidy, où les clubs alignent leurs meilleurs sprinters et demi-fondeurs. Bien 
qu'étant toujours en période de rodage, cette compétition est importante car elle permet à chaque 
athlète de se jauger, ceci à deux semaines seulement du meeting préolympique qui doit avoir lieu à 
Berne. Au matin de la compétition, les organisateurs reçoivent un télégramme de la GG Bern qui 
s'excuse de son absence car leur meilleur coureur de demi-fond, Willy Schärer, a fait une chute 
accidentelle. On espère que cette mésaventure n'est pas trop grave pour le recordman suisse du 



1500 m. Le programme débute par le relais 4 x 100 m, où deux équipes caracolent en tête : la ST 
Bern et le CS Lausanne. Au dernier passage de témoin, le Bernois Schluchter empiète un peu sur la 
ligne au moment de passer le témoin à son coéquipier. Malheureusement le Lausannois Heim se 
trouve à ses côtés et Schluchter lui touche sur le pied. Tous deux sont précipités sur la piste en 
cendrée en décrivant des roulés-boulés. Ils se relèvent aussitôt, mais on déplore une forte blessure 
pour le Bernois. En effet dans cette action, deux des pointes de 15 mm de la chaussure de Heim ont 
pénétré dans son pied gauche. C'est finalement le LSC Luzern qui remporte la course en 45"8 avec 
un dixième d'avance sur Old Boys Basel. Très en vue tout au long de l'après-midi, Paul Martin 
impressionne par la fluidité de sa foulée. Avec ses camarades du CS Lausanne Constant Bucher, 
Baumgartner et André Verdeil, "Paulet" termine le relais suédois en tête dans le chrono de 2'02"2, 
soit un nouveau record suisse des clubs battu d'une seconde et huit dixièmes. Fair-play, le CS 
Lausanne donne sa coupe à ses adversaires du SC Luzern. Ensuite Paul Martin et le CSL remporte le 
relais olympique (500-400-300-200-100 m), ceci au détriment de la ST Bern. Là également, la coupe 
est cédée aux vaincus. Enfin lors de la terrible épreuve du 3000 m à l'américaine, les deux clubs 
lausannois livrent au public une course de toute beauté. Le CSL prend d'abord le commandement 
avec Chapuis, Gross et Badan; mais le LS, par l'entremise Gaschen et Pamblanc mais surtout de 
Marthe, remonte peu à peu. Au terme du sprint final, les "Bleu & Blanc" s'imposent avec six mètres 
d'avance en 7'38"0. 
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